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RÉALISER L’AFFICHE D’UN CONGRÈS : COMMENT REPRÉSENTER LA RECHERCHE AMÉRICANISTE ? 

Juliette de Gouberville
Chargée de communication et de valorisation de la recherche
Institut des Amériques

Quel est le processus de création d’outils de communication pour un événement scientifique d’envergure, le Congrès de l’Institut des Amériques ?
C’est la question qui revient tous les deux ans à l’institut lors de la préparation de son congrès biennal, centré autour de l’état de la recherche sur les Amériques. La création d’une campagne de communication est comme un 
puzzle, il faut organiser des éléments apparemment sans lien entre eux de manière à composer un visuel harmonieux. Mais le défi est également d’en créer les pièces et leurs imbrications logiques à travers l’histoire que l’on 
veut raconter. La complexité des campagnes de communication des congrès de l’IdA réside dans le vaste imaginaire scientifique à évoquer à travers elles. Comment évoquer les Amériques et les sciences humaines et sociales 
de manière fidèle et réaliste? Comment s’adresser à un public scientifique, universitaire et à la fois au grand public ? Quelle esthétique trouver pour inscrire le Congrès dans l’imaginaire de l’événement scientifique ? Comment 
inscrire la communication de ce Congrès dans la lignée des années précédentes et en même temps le distinguer visuellement des autres éditions ? Ce sont toutes ces questions qui viennent à l’esprit lorsque la page est encore 
blanche.

Lorsqu’une composition a été retenue, on peut passer à la mise en couleur. L’appréciation finale du choix 
de l’affiche est à chaque stade une décision collective. 

La création des outils de communication pour un événement scientifique d’envergure est un processus 
ambivalent : il est cyclique dans les questions centrales d’adaptation au contexte visuel de la diffusion 
de la science et de l’américanisme qu’il pose. Mais également totalement inédit dans les réponses qu’il 
y apporte à chaque édition, de par l’évolution de ce contexte et des interlocuteurs et interlocutrices qui 
travaillent à raconter ce congrès. C’est en trouvant l’équilibre entre apporter une expertise visuelle sur un 
événement scientifique majeur comme celui-ci et en étant à la fois à l’écoute du public et des instances 
de décisions auquel il s’adresse que l’on accompagne la recherche américaniste au travers de projets de 
communications d’envergure. 

La réalisation d’un tel travail de communication est avant tout un travail d’équipe. Toute la phase de 
réflexion autour des éléments forts que nous allons mettre en avant pour asseoir l’identité du Congrès 
2023 a fait l’objet de discussions avec plusieurs interlocutrices et interlocuteurs. 

Tout d’abord, aux origines du projet, les membres de l’équipe de l’institut en charge du Congrès et moi-
même sommes revenus aux visuels qui avaient été produits pour l’édition précédente et pondérer les 
forces et les faiblesses de ces dispositifs. S’en est suivie une longue discussion sur ce que voulait dire faire 
un congrès, ce que regroupait la recherche américaniste et ce que représentait le fait que cette session 
se déroule à Lyon. Ces idées ont permis de faire émerger des thématiques de recherches de références 
visuelles.

À partir de celles-ci, on peut lancer une première recherche de références visuelles à partir de mots-clés. 
On crée une petite banque de données, des images encore éparses, que l’on essaye de recouper entre 
elles. 

Les images choisies commencent à former le puzzle que nous cherchons à assembler et permettent 
de dégager des pistes visuelles. Elles aident à comprendre où l’on va situer le projet, quelle graphie l’on 
peut utiliser et ce que ça fait résonner. C’est le moment où l’on définit le langage visuel dans lequel on 
va raconter notre congrès. Et puis, il faut faire des choix. C’est là qu’émergent des brouillons, des ratés, 
des retours, des pistes et une première proposition, qui va être envoyée aux différentes instances de 
décisions institutionnelles du Congrès : le bureau et le comité d’organisation de l’événement.  

À travers ces allers-retours et ces discussions, la clarté dans la communication des idées est centrale : 
ce sont les membres de l’équipe administrative qui vont présenter les propositions, et pour que 
la communication du Congrès soit vraiment adaptée aux enjeux de l’année où elle se déroule, il 
est important de laisser de l’espace pour les idées et remarques des chercheuses et chercheurs du 
comité, qui ont une vue à 360° sur l’événement et l’expérience de la recherche. 

Ces premiers échanges et retours fixent les pistes visuelles qui peuvent commencer à être explorées. 
La première étape est de définir la structure de l’affiche, en noir et blanc. 
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Élaborer un vocabulaire 
visuel pour l’affiche

RASSEMBLER LES ÉLÉMENTS DU LANGAGE VISUEL

RÉALISER LES PREMIÈRES ESQUISSES

TRAVAILLER LA COULEUR

INCARNER LA RECHERCHE

Premières versions de l’affiche du Congrès de l’Institut des Amériques 2023 : création de pistes visuelles

Premières versions de l’affiche du Congrès de l’Institut des Amériques 2023 : création de palettes visuelles

Version définitive de l’affiche du Congrès de l’Institut des Amériques 2023



Prestataires

OUVRIR LE MONDE DE LA RECHERCHE AU-DELÀ DE LA SPHÈRE SCIENTIFIQUE
EXEMPLE DU FESTIVAL DE CINÉMA DE L’IDA

Louis Augendre  
Chargé de mission partenariats
Institut des Amériques

Sur une période d’un an, d’avril 2021 à avril 2022, j’ai accompagné le festival de cinéma « Le documentaire engagé dans les Amériques », organisé conjointement par l’Institut des Amériques et le Cinéma Le Studio (Aubervilliers). 
Ce projet s’implante parfaitement dans les missions liées à mon rôle au sein de l’équipe de l’IdA. D’un côté, les partenariats, puisqu’ils sont au cœur de ce projet : c’est en échangeant et en rencontrant différents partenaires 
potentiels que la programmation et la ligne scientifique du projet se sont dessinées, le festival étant lui-même issu d’un partenariat noué avec le cinéma en 2019. De l’autre, la valorisation de la recherche, puisqu’en nous 
dirigeant vers un festival « grand public » et en prenant un peu de distance avec nos événements purement scientifiques, nous avons à cœur d’accueillir une audience plus large, un public non-scientifique qui peut prendre part 
aux discussions, et d’ouvrir ainsi notre travail de recherche.

Le projet s’est inscrit dans le temps long, avec la production de différents supports de 
valorisation post-festival. Les vidéos des débats organisés ont été mises en ligne. En amont du 
festival, durant la semaine et en aval,  un blog dédié au documentaire engagé a été alimenté 
de présentations des films, de billets scientifiques ou encore d’entrevues avec les réalisatrices 
et réalisateurs, le tout rédigé par les membres du comité d’organisation.

Nos partenariats avec différentes institutions ont pu aboutir, et ont enrichi le projet de manière 
logistique (financements ou contribution en nature) mais également de manière scientifique 
et culturelle, en suggérant des axes de travail à partir desquels nous avons pu établir notre 
programmation (notamment une soirée autour des Jeux Olympiques organisée dans le cadre 
de notre partenariat avec le conseil départemental de Seine-Saint-Denis).

Le rôle de pivot que j’ai joué dans le cadre de ce projet est vital, car il permet à tout le monde 
de disposer d’une vue d’ensemble. Avoir une personne charnière qui régit les différents 
échanges permet de ne rien oublier, et de s’assurer de la bonne santé, de la continuité et de 
la postérité de l’événement.

Ce projet s’est implanté parfaitement dans les missions liées à mon rôle au sein de l’équipe de l’IdA, car il 
avait pour objectifs :

Dans un premier temps l’implantation de l’Institut des Amériques dans son territoire, en nouant 
des partenariats et développant des collaborations avec des actrices et acteurs locaux : collectivités 
locales, associations, institutions publiques, établissements scolaires, etc. C’est en échangeant et en 
rencontrant différents partenaires potentiels que la programmation et la ligne scientifique du projet 
se sont dessinées, le festival étant lui-même issu d’un partenariat noué avec le cinéma en 2019. 

Dans un second temps, la valorisation de la recherche en rendant la science accessible, en 
l’associant à une programmation de films documentaires, parfois aussi de fictions, permettant 
l’ouverture de la recherche de l’Institut des Amériques à un public plus large qu’à son habitude  : 
population du département, personnes élues représentant des collectivités territoriales, membres 
des associations locales, élèves des établissements scolaires et universitaires du territoire, etc. 
La recherche est tout de même restée au cœur de ce projet : à travers les contextualisations 
et les débats accompagnant les films (animés par des scientifiques), et à travers la journée 
d’étude « Sport et documentaire engagé dans les Amériques » organisée sur le Campus 
Condorcet le 8 avril 2022, regroupant spécialistes académiques des deux côtés de l’Atlantique. 

Au sein du comité d’organisation et en tant que membre de l’équipe administrative, mon rôle a été 
d’accompagner les scientifiques portant ce projet, principalement en créant du lien entre les membres 
du comité d’organisation, du lien avec les partenaires extérieurs prenant part au projet, tout en veillant à 
l’équilibre budgétaire et à notre capacité d’organiser le projet en termes logistiques.

Mon rôle au sein de ce projet a réellement été celui de pivot, de charnière entre les différentes parties 
prenantes, internes ou externes, qui ont permis la mise en place du projet. Si mon rôle est à l’origine, 
comme sur l’ensemble des projets de l’Institut, un accompagnement administratif et logistique quand cela 
le requiert, mon implication sur le projet m’a ouvert les portes d’une coordination toute autre, avec un rôle 
dans l’ensemble des discussions scientifiques et une présence logistique qui a dépassé les missions que 
j’imaginais porter. Le principal défi à relever a été de faire avancer la structure et le contenu du festival 
(sélection des films, invitation des spécialistes), tout en s’assurant que nous restions dans les limites du 
budget prévus pour l’événement.

Il a fallu également avancer selon deux temporalités : d’un côté, celle de nos partenaires et institutions 
finançant le projet, dont les programmes d’activités se définissent des mois à l’avance, et de l’autre celle du 
comité d’organisation, qui a besoin de temps pour effectuer sa sélection, pour s’occuper des démarches 
de récupération des films, de leurs droits et de leurs sous-titres. L’un ne peut pas avancer sans l’autre, et 
mon travail a été de faire en sorte que le projet avance de manière viable tout au long de sa préparation.

Partenaires 
(académiques, 

institutionnels et 
diplomatiques)

Equipes 
logistiques et 

technique

Chercheurs extérieurs 
et intervenants

Comité 
d’organisation

Chargé de partenariats

S’OUVRIR SUR LE TERRITOIRE ET LA SOCIÉTÉ CIVILE

METTRE EN RÉSEAU LES PARTIES PRENANTES

INTERVENIR AUPRÈS D’UNE MULTITUDE D’ACTEURS

ÊTRE AU SERVICE DE LA SYNERGIE JUSQU’AU JOUR J

Au premier rang, il y a le comité d’organisation. Il s’agit de mes interlocutrices et interlocuteurs principaux, 
que je retrouve une fois par mois dans l’année qui précède le festival. Le comité sélectionne les films, 
les thématiques des différentes soirées du festival, identifie des interventions potentielles, rencontre les 
partenaires et définit la structure scientifique, culturelle, mais également logistique du festival.

Viennent ensuite les partenaires (académiques, institutionnels et diplomatiques), qui sont au cœur 
de ma mission au sein de l’Institut des Amériques. Une fois les grandes thématiques du festival définies, 
je les ai identifiés, contactés afin de leur présenter le projet et de voir ensemble dans quelle mesure une 
collaboration scientifique est possible. Certaines nous ont permis de financer directement notre projet, 
d’autres nous ont donné matière à réfléchir, et ont en quelque sorte influencé les décisions du comité 
d’organisation.

On retrouve ensuite les prestataires à qui nous avons fait appel dans le cadre du festival, les différentes 
équipes logistiques et techniques qui ont été impliquées, et enfin les scientifiques extérieurs et 
spécialistes qui ont été invités à intervenir pour prendre part aux débats et discussions qui ont suivi les 
projections des documentaires.

Journée d’étude « Sport et documentaire engagé dans les Amériques  » 
08 avril 2022 - Humathèque Campus Condorcet

Soirée d’inauguration du Festival de cinéma de l’Institut des Amériques
04 avril 2022 - Cinéma Le Studio

Affiche du Festival de cinéma de l’Institut des Amériques 2022 
« Le documentaire engagé dans les Amériques »

Conception et réalisation : Louis Augendre



Le Blog COVIDAM 
en chiffres

125 billets 

119 autrices et auteurs

50 % de jeunes chercheuses 
et jeunes chercheurs

52% de femmes et 48% 
d’hommes

12 disciplines SHS  
Anthropologie, Economie, 

Littérature, Civilisation, His-
toire, Géographie, Sociolo-
gie, Archéologie, Linguis-
tique, Droit, Science poli-

tique, Relations internatio-
nales

56 laboratoires et 48 insti-
tutions mobilisés

Un équilibre des aires 
géographiques  

49% des billets sur l ’Amé-
rique Latine, 42% sur l ’Amé-
rique du Nord, 9% de billets 

comparatifs sur plusieurs 
espaces
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Coordination   

Institut des Amériques
Ingénieure de recherche (IR)

PSN

François-Michel
LE TOURNEAU

Rédaction
en chef

IRL iGLOBES 
Directeur de recherche 

CNRS 

Ruth 
GOSSET

Traduction et
site miroir 
en anglais 

Guillermo 
VARGAS

Conception 
technique

Docteure en sociologie, ingénieure de recherche (IR) 
et responsable de l’administration et du pilotage du 
réseau l’Institut des Amériques (IdA) depuis 13 ans, 
ayant une expérience de terrains longs aux 
États-Unis et en Colombie. 
Elle est à l’origine du blog covidam.institutdesame-
riques.fr avec un collègue chercheur, qui a fonction-
né comme un véritable projet collectif redonnant du 
sens au travail scientifique en temps de pandémie. 

PROFIL

• Coordination générale 
• Validations par les institutions
• Lister et solliciter autrices et auteurs
• Créer une base de donnée pour le suivi
• Relire et traquer erreurs et coquilles
• Diffuser sur les réseaux sociaux et 

auprès des partenaires

Anthropologue (Colombie) et UX designer 
(France), engagé dans la création de projets 
numériques au croisement des sciences sociales 
et des arts, chargé de communication et de 
valorisation de la recherche à l’IdA jusqu’en 
décembre 2021.

PROFIL

FONCTIONS
• Conception technique et mise en ligne 

du site du blog
• Maintenance et évolutions techniques 

de la plateforme

Forte de son parcours biculturel en 
France et aux États-Unis,  elle gère les 
aspects financiers et administratifs de 
l’IRLI iGlobes à Tucson (Arizona) 
accueille les scientifiques, coordonne 
les  événements scientifiques et anime 
le site Web et le compte Twitter. 

PROFIL

FONCTIONS

• Traduction des billets du français 
vers l’anglais

• Mise en ligne des billets sur le site 
miroir en anglais

Institut des Amériques
Assistant Ingénieur (AI)

Contrat IdA

IRL iGLOBES 
Assistante Ingénieur (AI)

CNRS 

Géographe, directeur de recherche au CNRS 
et spécialiste des espaces faiblement peuplés. 
Chercheur à l’International Research Labora-
tory iGLOBES (CNRS/PSL/The University of Ari-
zona), il a coordonné le blog COVIDAM. Il a 
également été trésorier de l’Institut des Amé-
riques et a coordonné le Livre blanc des 
études américanistes en France (2017).

PROFIL

FONCTIONS • Co–construction du blog en 
français et construction du blog 
en anglais

• Discussions avec les auteurs
• Relecture et correction 
• Mise en page et publication
• Valorisation 

4 avril 2020

5 avril 2020

6 avril 2020

7 avril 2020

9 avril 2020

9 mai 2020

Le Colloque 
(Appel à contributions)

L’ouvrage

14 juin 2021

(interdisciplinaire, 
international 

et comparatif) 

LE BLOG L’ÉQUIPE

Des circonstances et des besoins exceptionnels
La pandémie a ravivé dans tous les pays du monde des structures profondes qui pouvaient 
paraître gommées par la mondialisation économique. Cela a été particulièrement le cas dans les 
Amériques, où chaque État a fait face à la maladie de manière indépendante en fonction de sa 
conjoncture politique et de son cadre idéologique. Mais la crise a aussi entraîné pour la plupart 
des scientifiques une rupture brutale de l’accès aux terrains de recherche et une plus grande 
difficulté dans la collaboration avec les collègues et les institutions situés de l’autre côté de 
l’Atlantique. Enfin, devant le flot d’informations rapportées par la presse, elle a généré une forte 
demande de décryptage et d’explication « à chaud ».

Un défi pour la recherche
Suivre à chaud un phénomène social aux développements rapides est risqué. Il faut oser des 
hypothèses, se priver du recul que l’on peut avoir face à des temporalités plus longues ou des 
trajectoires plus classiques. Mais, en même temps, c’est peut-être dans ces moments-là que 
l’expertise en sciences humaines et sociales que peut proposer le monde scientifique est la plus 
importante, le moment où elle répond le plus à une demande sociale par son potentiel pour 
éclairer les phénomènes en cours et la manière dont ils résonnent dans les sociétés concernées. 

L’initiative COVIDAM
C’est dans ce cadre qu’est née l’expérience du blog COVIDAM, qui a permis une publication rapide 
de textes courts, moins accomplis sur le plan théorique que des articles universitaires classiques, 
mais se saisissant de matériaux empiriques extrêmement périssables ou jouant le jeu d’analyses 
exploratoires. Analyser un phénomène alors qu’il est encore en train de se dérouler, sans le recul 
dont on peut disposer une fois que l’on en connaît toutes les conséquences, est un exercice 
périlleux, mais néanmoins indispensable et attendu, en période de crise, de la part des praticiens 
et praticiennes des sciences sociales.

UNE GRANDE VARIÉTÉ DE DISCIPLINES ET THÉMATIQUES

PRODUCTION D’UN BILLET : PARTIE ÉMERGÉE ET 
PARTIE « INVISIBLE » DU SOUTIEN À LA RECHERCHE

Connaissance du réseau
Création et alimentation d’une 
cartographie des chercheurs en 
fonction de leur aire d’expertise 
et de leurs projets de recherche 
en cours pour les solliciter de 
façon pertinente

Connaissance  en pro-
fondeur des sociétés 
américaines sur le 
temps long

Modération des contributions 
pour correspondre au format 
et à l’exigence de qualité 
qu’implique la recherche 
scientifique

Une équipe pluridisciplinaire entre France et États-Unis, dans un contexte extra-ordinaire
Avec la pandémie de Covid-19, il a fallu trouver des moyens d’assurer la continuité du travail 
d’accompagnement à la recherche dans un contexte d’isolement. Dans le cas du blog, nous avons 
proposé une initiative originale fondée sur une équipe à cheval sur deux continents, travaillant en 
flux continu et permettant la publication de billets en deux langues en sept jours en moyenne.
 
Le temps long au service du temps court
La concrétisation du blog en un temps très court et la participation de plus d’une centaine 
d’auteurs et autrices n’a été possible que grâce à la connaissance empirique et qualitative du 
réseau accumulée par l’équipe IdA, et en particulier par Marion Magnan. La mobilisation des 
chercheurs et chercheuses s’est fondée sur l’annuaire des Américanistes, maintenu par l’IdA, mais 
aussi sur les relations directes avec les membres du réseau, permettant une cartographie des 
compétences qui ne peut exister que dans le cadre d’équipes stables capitalisant à long terme sur 
le travail effectué au quotidien. Le blog a par ailleurs permis aussi une boucle vertueuse de 
rétroaction car les contacts pris dans ce cadre ont résulté en des mises à jour de l’annuaire.

L’importance d’une intégration précoce du soutien à la recherche
Le blog COVIDAM doit son succès au partenariat étroit entre la partie recherche et la partie 
soutien. Cela montre l’importance d’intégrer dès l’origine l’équipe de soutien (IR et AI) à la 
réalisation des projets. 

Les sites

Le blog a été publié en  français sur 
covidam.institutdesameriques.fr 

et en anglais sur 
www.cnrs-univ-arizona.net/menu-en/covid-am

DU BLOG À L’OUVRAGE

L’IMPORTANCE DU SOUTIEN À LA RECHERCHE
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FONCTIONS

Avril 2020 - Avril 2021 Blog COVIDAM en français et en anglais

15 décembre 2020 - 15 juin 2021 : colloque puis ouvrage

Disciplines Thématiques

Conception et éalisation : 

Environ 55 % des vues du site français 
sont réalisées depuis la France ou 
l'espace francophone, et le reste 
depuis les pays des Amériques, 
montrant que le blog est bien diffusé 
à l'étranger. 
L'audience de chaque billet est 
variable, en général autour de 
200-300 vues, mais jusqu’à 500 (cas de 
six billets) ou 1 000 (cas de 5 billets), 
voire plus de 6 500 vues dans le cas du 
Costa Rica. 
Les réseaux sociaux et la promotion 
d'un billet par son auteur ou autrice 
sont capitaux pour le "succès" d'un 
texte. De ce point de vue, les 
doctorants et doctorantes ont 
largement l'avantage sur les collègues 
plus avancés dans leur carrière !

PRODUIRE DE LA SCIENCE EN TEMPS DE CRISE
L’EXPÉRIENCE DU BLOG COVIDAM

Conception et réalisation : Marion Magnan



Les doctorants et 
doctorantes de l’IdA

ACCOMPAGNER LA JEUNE RECHERCHE AMÉRICANISTE : DE L’ÉTABLISSEMENT DES 
CONTRATS DOCTORAUX À L’INSERTION PROFESSIONNELLE 

Virginie Aron
Chargée de coopération internationale
Institut des Amériques

Les pôles internationaux de l’Institut des Amériques sont un dispositif de contrats doctoraux en sciences humaines et sociales avec des mobilités dans les Amériques. Durant les trois années de financement, les bénéficiaires des 
contrats doctoraux sont salariés d’une institution membre du réseau de l’IdA en France et réalisent des missions longues sur le site d’implantation du pôle international dont ils et elles assurent la coordination. Cela leur donne 
accès à leur terrain tout en les familiarisant avec l’organisation de manifestations scientifiques en lien avec leurs thématiques de recherche. Ces bénéficiaires des contrats doctoraux sont destinés à développer et dynamiser, 
au sein des 12 pôles internationaux de l’IdA, la coopération scientifique entre les universités françaises et américaines ainsi qu’à valoriser la recherche américaniste française dans les Amériques. Cette dynamique scientifique 
internationale crée ainsi de multiples ponts entre les institutions scientifiques des deux côtés de l’océan Atlantique, dont la personne chargée de coopération internationale assure le bon fonctionnement. 

Avant leur départ dans les Amériques, je suis en contact avec les responsables 
universitaires des lauréats et lauréates des contrats doctoraux. J’échange ainsi 
avec les laboratoires, les écoles doctorales, les directeurs et les directrices de thèse 
pour échanger sur les modalités administratives et sur les spécificités de ce contrat 
doctoral.

Une fois dans les Amériques, je suis le contact principal des bénéficiaires des contrats 
doctoraux au sein de l’Institut des Amériques durant leurs trois ans de séjour. J’appuie 
ainsi leur intégration auprès des partenaires sur place et au sein du réseau de l’IdA 
en France en organisant des échanges réguliers, en apportant un soutien éventuel 
à l’organisation d’événement et en valorisant leurs activités sur le site institutionnel 
et les réseaux sociaux, en lien avec l’équipe de communication.

Une fois les trois ans de mandat de coordination terminés, je réalise ainsi des enquêtes annuelles « Que sont-
ils devenus ? » afin de suivre les évolutions professionnelles des bénéficiaires et je veille à leur intégration 
au sein du réseau de l’IdA.

L’exemple de Laura Cahier témoigne de l’importance de l’accompagnement de la recherche américaniste 
sur le temps long. Ancienne coordinatrice du pôle Washington (de 2018 à 2021) et inscrite en thèse à Aix-
Marseille Université, elle a ainsi intégré le Conseil scientifique de l’IdA en qualité de jeune chercheuse en 
2021. Son implication dans cette instance, notamment sur les dossiers relevant de l’International, nous a 
permis de bénéficier de ses réflexions et suggestions à la fois en tant que chercheuse mais aussi en tant 
qu’ancienne coordinatrice de pôle international. Nous l’avons sollicitée pour des collaborations sur d’autres 
projets : une exposition sur les pratiques « Hors-cadre » et non-scientifique de la recherche, une table ronde 
sur l’insertion professionnelle des doctorants et doctorantes et, enfin, des projections documentaires dans 
le cadre du Congrès de l’Institut des Amériques 2023, en lien avec Miléna Santoro, une chercheuse de 
Georgetown l’ayant accompagnée lors de son séjour. 

Les multiples collaborations et l’intégration progressive au sein d’un réseau américaniste en France et dans 
les Amériques témoignent de l’importance de contribuer à la facilitation des échanges entre les universités, 
les professeurs et les étudiantes et étudiants des Amériques et d’Europe sur le long terme. 

En tant que chargée coopération internationale, j’accompagne ce dispositif de coopération depuis la 
sélection des bénéficiaires, à travers la gestion annuelle de l’appel à contrats doctoraux, jusqu’à la fin de 
leurs mandats de coordination et leur insertion professionnelle, notamment au sein du réseau IdA en 
France. La particularité de mon rôle est donc de mettre en place un travail dans le temps long.

En lien avec les chercheurs et chercheuses du réseau, je publie l’appel à contrats doctoraux fléchés et je 
m’assure de sa large diffusion au sein du réseau IdA en contactant les universités membres ainsi que les 
différentes écoles doctorales. Par la suite, j’organise les différentes réunions de sélections et les auditions 
pour l’attribution des contrats. 

Carte des 12 pôles internationaux de l’Institut des Amériques

Une fois les lauréats et lauréates désignées, je coordonne une formation de trois jours, dispensée par l’équipe 
administrative de l’IdA, en faisant appel aux différentes instances de gouvernance de l’institut (membres du 
Bureau, membres du Conseil scientifique), des autres bénéficiaires des pôles internationaux en poste ainsi 
que des différents partenaires présents dans les Amériques (Ministère de l’Europe et des Affaires étrangères, 
InSHS-CNRS, Fondation des Alliances françaises, Agence Universitaire de la Francophonie). L’objectif est de 
présenter aux bénéficiaires des contrats le réseau américaniste français, de les accompagner avant leur 
départ vers les Amériques, de les mettre en relation avec les partenaires d’accueil dans leurs pôles respectifs 
et de les aider à se préparer au mieux à la rédaction de leur thèse et à leur mission de coordination de 
pôles internationaux. 

Mon rôle étant de créer un cadre d’accueil dans les Amériques pour les bénéficiaires, je travaille tout au 
long de l’année à construire des partenariats institutionnels. Je suis donc en contact avec les partenaires 
et les services juridiques pour la mise en place de conventions et j’échange de manière régulière avec des 
chercheurs et chercheuses qui accompagnent sur place les bénéficiaires des contrats doctoraux afin de 
veiller à leur intégration dans la dynamique scientifique locale et à la création de synergies. 

Universités 
françaises de 
rattachement
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Coopération internationale

TRAVAILLER SUR LE TEMPS LONG

INSÉRER LA JEUNE RECHERCHE DANS LES RÉSEAUX AMÉRICANISTES

ACCOMPAGNER LE DÉVELOPPEMENT DES RÉSEAUX...

... AU-DELÀ DU CONTRAT DOCTORAL 

LOS ANGELES
University of California (UCLA)

MONTRÉAL Université de Montréal (UdeM)

CHICAGO
University of Chicago WASHINGTON Georgetown University

AUSTIN University of Texas

MEXICO
Centre d’Etudes Mexicaines et 

Centraméricaines (CEMCA)

SAINT DOMINGUE 
Fundación Global Democracia y Desarrollo 
(FUNGLODE)
Facultad Latinoamericana de Ciencias Sociales 
- República dominicana (FLACSO-RD)

BOGOTA 
Universidad Nacional de Colombia

LIMA
Institut français d’Etudes Andines (IFEA)

SÃO PAULO 
Universidade de São Paulo (IEA / USP)

BUENOS AIRES
Centro Franco-Argentino (UBA)

SAN JOSÉ
Universidad de Costa Rica (UCR)

Affiches d’événements organisés par les doctorantes et doctorants des pôles internationaux de l’Institut des Amériques



En quoi votre 
ouvrage fait-il écho 
aux problématiques 

américaines 
actuelles?

ENTRETENIR LA VALORISATION, VALORISER LES ENTRETIENS
EXEMPLE D’UN ACCOMPAGNEMENT DES PUBLICATIONS SCIENTIFIQUES

Matthieu Baudry
Chargé de mission recherche et publication
Institut des Amériques

Ce poster met en lumière le travail de création d’une action de valorisation : les Entretiens 
de l’IdA. Réalisés en binôme, ils mettent en valeur les ouvrages de la collection Des Amériques, issue d’un 
partenariat entre les Presses universitaires de Rennes et l’Institut des Amériques.

Ce poster tend à montrer la nécessité de consacrer du temps à la diffusion des publications scientifiques, 
en développant les 4 étapes qui ont mené à la réalisation de ces entretiens.

Laura Lema Silva
Responsable de la valorisation des publications
Institut des Amériques

Laura Lema Silva (Université Lumière Lyon 2 - laboratoire LCE) est responsable des actions de valorisation 
des publications de l’Institut des Amériques. Forte de son expérience de publication scientifique, elle est 
garante de la qualité scientifique des propos recueillis dans le cadre des entretiens. 

Avec la personne chargée des publications de l’Institut des Amériques, elle travaille à la conception et à 
la mise en œuvre d’actions pérennes et de partage de la connaissance scientifique. 

La réalisation de la maquette graphique est l’occasion de proposer un 
format mettant en valeur l’entretien, l’auteur ou l’autrice et son ouvrage. 
La volonté de conserver l’unité graphique de la collection Des Amériques, 
qui lui donne sa marque visuelle, m’a poussé à la perpétuer dans les 
entretiens tout en jouant avec. 

J’ai donc imaginé un modèle qui puisse s’adapter à tous les ouvrages, en 
créant un lien entre l’ouvrage et sa couverture, l’entretien et son auteur 
ou autrice. L’utilisation d’InDesign m’a permis de développer une unité 
visuelle et graphique au service de la valorisation de chaque ouvrage et 
de la collection toute entière.

Les logos

Les logos de l’Institut des Amériques, de la collection 
et de l’éditeur institutionnalisent l’entretien et l’ancrent 
dans un réseau éditorial et scientifique clair. 

L’intérêt de ce format « Entretien » réside dans la possibilité 
d’une diffusion simple et rapide du document, dans sa version 
papier et numérique, lors d’événements scientifiques ou 
lors des campagnes de communication.

L’entretien peut ainsi « accompagner » l’ouvrage dans son 
parcours au sein et en dehors du monde scientifique et de 
la recherche américaniste, dans le but d’offrir une visibilité 
plus large de l’ouvrage. 

Une valorisation efficace des publications est donc capable 
d’accompagner et de suivre, d’annoncer et d’introduire 
l’ouvrage concerné, dans un rapport continu et dynamique 
entre l’ouvrage et l’action de valorisation. 

Présentation de deux ouvrages, accompagnés des 
entretiens réalisés en amont, lors du séminaire IdA/ENS 

perspectives transaméricaines 
  le 12 avril 2022, Campus Condorcet, Aubervilliers.

Présentation de l’entretien de Delphine Lacombe (réalisé en septembre 2022) sur les 
réseaux sociaux (Facebook ci-dessus; Twitter à droite)

Signature mail de Delphine Lacombe qui renvoie vers son entretien, publié sur le site 
Internet de l’Institut des Amériques (septembre 2022)

Avant de proposer une nouvelle action de valorisation des publications, l’initiative première a été de tirer 
un bilan des actions déjà existantes. Les échanges avec Laura Lema Silva ont été cruciaux pour analyser 
ces actions. Ainsi, les vidéos de présentation des ouvrages, réalisées en « one shot » par les auteurs et 
autrices elles-mêmes et diffusées sur la chaîne YouTube de l’Institut des Amériques ont été parcourues 
pour dégager des points forts, des points plus discutables et faire apparaître des pistes d’améliorations.  
Ce sont à partir de celles-ci qu’ont pu être pensés les entretiens. 

Les entretiens n’ont jamais eu la vocation de remplacer les vidéos déjà réalisées, mais plutôt d’agrandir les 
espaces dédiés à la valorisation des ouvrages et de multiplier les actions qui peuvent se répondre, tout en 
s’appuyant sur les possibilités d’améliorations identifiées. 

Playlist YouTube dédiée aux publications de l’Institut des Amériques, créée pour centraliser les vidéos consacrées à la valorisation  
des publications. Ces vidéos, qui précèdent la création des entretiens, constituent les premières actions de valorisation de la collection.

La proposition de réalisation des entretiens a été soumise à Laura Lema 
Silva.

En tant que chercheuse, elle a apporté son expertise pour construire la 
structure de l’entretien et déterminer la formulation des questions la plus 
adéquate au format (limite d’une page). Nous avons fait des réunions de 
travail pour sélectionner les thématiques à aborder.

Il s’agissait à la fois de visibiliser la thématique de l’ouvrage, l’intérêt 
du thème abordé, le lien avec les actualités américaines ou encore les 
perspectives futures de recherche. 

Quelles 
perspectives 

futures pouvez-
vous donner à 

votre recherche 
scientifique?
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Quelle a été votre 
expérience de terrain? 

Quel a été le rôle 
de l’IdA dans sa 

réalisation?

Quels sont les 
enjeux qui vous 

ont poussé à 
étudier telles 
thématiques?

Ayant bénéficié d’un contrat doctoral fléché de l’Institut des 
Amériques (Pôle Bogota), Laura Lema Silva a également 
souhaité évoquer le rôle (éventuel) de soutien de l’Institut 
des Amériques dans les activités de terrains des auteurs et 
des autrices.

Sensibles au soutien de la jeune recherche, nous avons choisi 
d’aborder le rôle de l’Institut des Amériques pour visibiliser les 
différentes aides accordées aux doctorants et doctorantes (Aides 
à la recherche doctorale) et aux jeunes docteurs et docteures 
(Aides à la publication et Prix de thèse), qui accompagnent leurs 
parcours et définissent les actions du GIS.

Quels enjeux 
visibiliser ?

FAIRE LE BILAN DES ACTIONS DE VALORISATION EXISTANTES

CONCEVOIR LA STRUCTURE DU PROPOS SCIENTIFIQUE

IMAGINER LA MAQUETTE GRAPHIQUE

DYNAMISER LES DIFFUSIONS DU SAVOIR

Le bandeau

Le bandeau de la couverture de chaque ouvrage est 
repris en y inversant l’utilisation des couleurs. L’entretien 
et la couverture de l’ouvrage se complètent d’un point 
de vue graphique et scientifique.

La couverture

La couverture de l’ouvrage est rappelée en haut à droite 
pour « signer » l’entretien. Elle permet de connecter 
visuellement les deux éléments. 

De quoi traite 
l’ouvrage? 


